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Édito


Avec la collection « Trucs et astuces de A à Z », réalisée en partenariat avec RTL, découvrez une série de petits guides pratiques, astucieux et complets, pour connaître tous les secrets des pros, dans les domaines de la cuisine, de la décoration, du bricolage, du jardinage, de l’entretien des vêtements ou encore de la maison. Construits sous forme d’abécédaire, ils renferment une mine d’informations, de définitions et de conseils, bref de trucs et d’astuces dont vous ne pourrez rapidement plus vous passer…

Dans Trucs et Astuces de A à Z Brico, vous allez découvrir tout ce qu’il faut savoir pour traiter les principaux problèmes qui peuvent surgir dans votre maison et votre jardin : canalisations bouchées, fuites, pannes d’électricité, mauvaise isolation…

Vous apprendrez également les bons gestes pour peindre, assembler des pièces de bois, comment sécuriser portes et fenêtres et bien d’autres choses encore. Que vous soyez simple amateur ou bricoleur(euse) confirmé(e), ce guide vous deviendra vite indispensable !
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Accroc

Rien n’est perdu lorsque l’on donne un coup sur le papier peint ou que l’on salit irrémédiablement la moquette. Il est possible de réparer.


Sur un revêtement de sol

Pour préparer la pièce de remplacement, superposez une chute de votre revêtement sur l’endroit abîmé ; fixez la chute avec du ruban adhésif. Pour que la réparation soit le moins visible possible, placez les fibres (moquette, jonc de mer…) ou les motifs dans le même sens. Découpez la pièce rapportée simultanément avec le revêtement abîmé, situé dessous : vous obtiendrez une pièce de rechange aux dimensions exactes de l’emplacement évidé. Faites glisser un cutter en appuyant fortement le long d’une règle métallique pour couper les deux couches de revêtement (effectuez une forme simple : carré ou rectangle). Retirez la pièce découpée et ébavurez les bords effilochés avec des ciseaux.

Attention : repérez le sens de la pièce ! Grattez les traces de colle et de reste de revêtement : la surface vide doit être lisse. Collez des bandes d’adhésif double face (glissez-les sous le revêtement en place), retirez le papier protecteur, alignez les bords de la pièce de rechange dans l’emplacement vide, puis appliquez-le délicatement en marouflant pour ne pas créer de plis.




Sur un revêtement mural

Sur un papier à motifs ou à effet, il faut choisir un morceau identique à celui abîmé. Dessinez sur le mur (au crayon) une forme plus large que la déchirure, régulière et dont les bords sont droits (c’est plus facile pour préparer la pièce de rechange). Retirez la partie abîmée avec précaution. Appliquez un papier calque sur le mur pour reporter le contour de la forme à remplacer. Décalquez ensuite sur l’envers du revêtement mural neuf : vérifiez la position des motifs par transparence, mais il est plus prudent de conserver une marge lors de la découpe. Encollez la pièce de rechange à l’aide d’un pinceau fin. Appliquez la pièce au mur et lissez doucement pour supprimer les plis (vous pouvez passer la roulette mais sans appuyer). Prenez soin d’intercaler un papier de soie pour absorber l’excédent de colle (vous pouvez également essuyer les traces de colle à l’aide d’une éponge humide, mais vous risquez de décoller la pièce fraîchement mise en place).


Conseil Brico

Lorsque la pièce à remplacer est étroite, il n’est pas toujours aisé de gratter pour ôter la sous-couche du revêtement mural sans risquer d’entailler le mur ou le reste du revêtement. Si vous n’êtes pas parvenu à gratter et à nettoyer l’emplacement à recouvrir, la seule solution consiste à séparer la sous-couche de la pièce de rechange et la face décorative pour ne pas créer une surépaisseur. Faites tremper la pièce quelques minutes dans de l’eau chaude, puis séparez les deux couches : attention, le papier ainsi ramolli se déchire très facilement ! Faites bien sécher.




Conseil ÉCO

La réparation n’est possible que si vous avez gardé un rouleau de papier peint ou un morceau de moquette lors de la pose… Sinon, vous risquez d’avoir à tout changer !








Alarme

Un système de sécurité est indispensable dans les habitations, il vous protège d’éventuels intrus ou détecte une défaillance.

Un système d’alarme, filaire ou non, comporte trois parties : la détection qui détecte l’intrusion, l’analyse qui prend en compte l’information et l’alerte qui déclenche l’alarme.


Détecteur de bris de glace

Le boîtier du détecteur se colle sur la vitre et, au moindre choc, l’alarme s’enclenche. Selon le modèle, la pose nécessite le respect de quelques règles expliquées sur la notice. Le placement est différent si c’est une fenêtre avec vantaux ou une baie vitrée…




Détecteur de mouvement

Ce détecteur se pose en hauteur et notamment au niveau des angles à surveiller. Il sonne lorsqu’il détecte une présence.




Détecteur d’ouverture

Il se compose de deux parties : un boîtier électronique, qui se visse sur le dormant de la porte, et un aimant qui se positionne en vis-à-vis. À la fermeture de la porte, l’aimant colle le boîtier de contact. À l’ouverture, les deux parties se séparent et l’alarme retentit. Équipez également les portes dites « sensibles » qui donnent un accès direct à votre habitation.


Fonctionnement


• Les détecteurs se distinguent par un système volumétrique qui détecte la chaleur d’un corps ou par un système périmétrique qui contrôle un accès (salon, chambre…). Ils fonctionnent tous avec une centrale qui est activée ou désactivée par des outils (code, clé, carte, montre…).

• En cas de coupure d’électricité, ces détecteurs sans fils fonctionnent avec des piles.










Ampoule

Il existe une très grande variété d’ampoules et chacune d’entre elles a un usage spécifique. Les ampoules ont des culots à baïonnette ou à vis (voir Douille), exception faite de celles à tubes droits.


Ampoule à incandescence

C’est une ampoule de type classique, inventée en 1878 par Joseph Swan et améliorée par Thomas Edison. Elle produit de la lumière grâce à un filament de tungstène à incandescence. Claire, opaline ou colorée, pouvant adopter diverses formes, elle s’épuise après mille heures d’utilisation environ. Bon marché, elle est majoritaire aujourd’hui, dans la plupart des habitations. Mais notez qu’en 2010 les ampoules à incandescence seront interdites à la vente et remplacées par des ampoules à basse consommation.




Ampoule brisée (retirer une)

Les ampoules sont fragiles : quand elles sont coincées dans la douille, on les brise parfois en essayant de les enlever. On parle d’ampoule électrique, mais ce nom est impropre : il s’agit en fait d’une ampoule à incandescence. En effet, l’ampoule est le « globe » en verre qui protège le filament qui émet des rayonnements lumineux par incandescence. Lorsque l’ampoule est brisée, il faut être vigilant car le verre est particulièrement fin et coupant, ainsi que le bord du culot en métal. Pour ne pas risquer en plus une électrocution, commencez par débrancher la lampe ou le courant si l’ampoule pend au plafond. Qu’il s’agisse d’une ampoule à baïonnette ou à vis, saisissez le support des filaments avec une pince et faites tourner dans le sens inverse des aiguilles d’une montre jusqu’à ce que les deux ergots sortent de leur trou ou que le culot soit dévissé. Ne serrez pas le culot d’une ampoule à vis avec la pince : celle-ci risquerait d’endommager le filetage en écrasant le pas de vis. Si vous rencontrez une forte résistance, vous pouvez utiliser préalablement un lubrifiant pour décoincer les différentes parties (de la vaseline, par exemple).

Avec une ampoule de forme tubulaire (halogène, fluorescente…), le principe est le même ; il faut simplement l’appliquer aux deux extrémités.

Pour les modèles à contact direct par broches, veillez à retirer la broche entière de la douille. Placez ensuite votre nouvelle ampoule, rebranchez, allumez et que la lumière soit !




Ampoule fluocompacte ou à basse consommation

Conçue pour réduire la consommation électrique, elle offre des formes variées (tube, bulbe, plate…) et est recouverte d’une enveloppe fluorescente ou en verre. Avantage : son rendement est bien supérieur à celui des ampoules à incandescence et halogène. Une lampe de 10 watts correspondant à une lampe ordinaire de 50 watts est donc recommandée pour une ampoule qui reste allumée longtemps (lors de l’achat, vérifiez l’équivalence des watts entre une ampoule à incandescence et celle à basse consommation). Sa durée de vie est bien supérieure à toutes les autres, mais son coût est beaucoup plus élevé que celui des ampoules classiques.


Conseil ÉCO

Les lampes à basse consommation usagées doivent être jetées dans des poubelles spéciales que l’on trouve dans la plupart des magasins de bricolage. Les fabricants se chargent de les recycler, car elles contiennent une faible quantité de mercure.






Ampoule fluorescente

Appelée néon, elle a une durée de vie supérieure à l’ampoule à incandescence et offre une lumière diffuse. Elle demande un temps de réponse avant d’atteindre sa luminosité maximale et s’utilise surtout dans les locaux industriels. Lorsque l’ampoule est usée, le tube laisse apparaître du noir aux extrémités : il faut le changer. S’il s’agit d’un mauvais contact, il suffit le plus souvent de tourner dans un sens puis dans l’autre. Sinon, changez le starter, il est peut-être endommagé.




Ampoule halogène

Elle est connue pour sa luminosité ; elle diffuse une lumière blanche et puissante Elle n’a pas de filament et doit être branchée sur un support adapté. À usage direct, elle est dirigée vers le plafond. Mais elle possède deux inconvénients majeurs : elle dégage beaucoup de chaleur et s’utilise sur un certain type de support.

Pour changer une ampoule halogène, débranchez le luminaire et laissez-le refroidir. Retirez le cache de protection en verre et, à l’aide d’un chiffon, dégagez l’ampoule. Puis, toujours avec ce chiffon, prenez la nouvelle ampoule par le centre et introduisez-la dans les encoches à ressort prévues à cet effet. Si vous la touchez, nettoyez-la avec de l’alcool, car la fine pellicule qui recouvre la peau peut endommager le quartz de l’ampoule. Replacez le verre de protection.






Antenne

La connexion est un élément important dans une installation : une antenne mal posée peut être source d’une mauvaise réception de l’image.


Prise d’antenne télé

Commencez par dévisser la coque de la fiche mâle et retirez l’écrou de blocage. Séparez les coquilles (parties métalliques), puis retirez la borne centrale et sa vis (partie blanche). Introduisez la coque dans le câble coaxial en respectant le sens de montage (partie fine en haut, partie à visser en bas). À l’aide d’un cutter et d’une pince, dénudez le câble sur 1 centimètre. Veillez à ne pas abîmer la tresse ni la feuille d’aluminium qui se trouvent en dessous du câble. Pour ne pas être gêné, rabattez-les au-dessus et autour du câble puis enroulez-les. Dénudez la dernière gaine qui dégagera « l’âme », c’est-à-dire le fil de cuivre qui servira de conducteur électrique. Faites entrer l’âme dans la vis et dans la borne centrale. Repositionnez les deux coquilles, en vérifiant que la partie haute est en contact avec la tresse et la feuille. Introduisez le capuchon et revissez. Prenez l’extrémité du même câble et recommencez la même opération avec la prise femelle.


Conseil Brico

Boîtier de répartition : si vous voulez recevoir les chaînes hertziennes sur plusieurs téléviseurs, utilisez un répartiteur intérieur. Dénudez le câble, entrez l’âme à l’intérieur de la fiche d’arrivée et vissez l’écrou. Sur la sortie, fixez votre raccordement télé (voir « Prise d’antenne télé » ci-dessus). Le principe est que vous avez une entrée qui est reliée à votre antenne hertzienne ou parabolique et plusieurs sorties qui correspondent aux branchements d’un ou de plusieurs téléviseurs.






Prise télé

Vous refaites votre installation électrique et, pour des raisons esthétiques, vous souhaitez encastrer dans une plinthe tous vos fils et notamment votre antenne de télévision. Débranchez votre compteur général. Retirez le fil d’antenne de votre télé ou de votre décodeur. Dévissez votre prise et placez-la au mur au-dessus de la plinthe. Prenez votre câble et s’il est trop long coupez-le. Il doit entrer sans forcer et sans être plié. Prenez une pince et dénudez le fil. Séparez bien les parties. Enroulez la tresse et la feuille d’aluminium autour du câble. L’âme (le fil de cuivre) devra être placée dans la bride. Serrez les bornes afin que le fil ne puisse pas se retirer. C’est cette partie qui assurera la connexion avec votre antenne extérieure. Clippez la prise sur son support et repositionnez le cadre puis le capot. Raccordez votre antenne télé à votre prise. Branchez votre téléviseur et vérifiez que vos chaînes fonctionnent. Si ce n’est pas le cas, débranchez votre disjoncteur et dévissez la prise. Vérifiez que l’âme est bien enfoncée dans son logement et serrez de nouveau les bornes.


Liaison

• Le fil de raccordement d’antenne (voir « Prise d’antenne télé » ci-avant) reliera sa prise mâle à la prise murale et sa prise femelle à la télévision (ou au décodeur ou au lecteur DVD). Ce même fil peut aussi raccorder le boîtier de dérivation à la prise murale. L’antenne hertzienne sera reliée au boîtier qui, lui, sera connecté à la prise murale. Le boîtier de dérivation deviendra en quelque sorte une multiprise de raccordement.









Antieffraction (dispositif)

Il existe quelques astuces qui permettent de rendre plus difficile l’accès de la maison à un cambrioleur. Vous pourrez partir en week-end d’autant plus tranquillement…


Fenêtres

Il suffit de briser un carreau pour atteindre l’espagnolette et ouvrir la fenêtre. Pour bloquer la tige, et empêcher qu’elle monte et descende, percez un trou à travers la crémone et la tige (utilisez un foret à métaux de 3,5 millimètres de diamètre). Effectuez cette opération lorsque l’espagnolette est en position fermée. Réalisez ensuite un filetage à l’aide d’un taraud (outil servant à réaliser les filetages de faible diamètre), d’un diamètre de 4 millimètres pour introduire la vis. Si vous n’êtes pas équipé, vous pouvez simplement glisser un clou de diamètre suffisant dans le trou. Il est également possible de renforcer une fenêtre en posant une targette en haut du battant : on actionne le pêne pour le bloquer dans une pièce de maintien vissée au-dessus du battant.




Portes-fenêtres

Sur les portes-fenêtres coulissantes, la solution consiste à bloquer l’ouverture en insérant un tasseau de section suffisante sur la feuillure apparente, à l’intérieur de la pièce (lorsque la porte-fenêtre est fermée).




Volets

Sur les volets équipés d’une poignée basculante pour pouvoir les fermer, reliez la poignée à la rambarde ou à un anneau fixé à cet effet (sachez que le fil électrique est particulièrement efficace dans ce type d’emploi). Vous pouvez également poser des barres métalliques de la largeur des deux battants pour empêcher leur ouverture.






Assemblage du bois

Il existe de nombreux types d’assemblages, qui peuvent se combiner. En voici quelques-uns (liste non exhaustive). Pour élargir un panneau (parquet…), les pièces s’assemblent à joints vifs et tourillons (collés), à joints vifs sur montants, à rainure et languette. Les assemblages d’angles (montants d’encadrement…) s’effectuent à feuillure, à rainure et languette, à fausse languette, d’onglet, à tourillons, à queues droites ou d’aronde… Pour maintenir deux pièces perpendiculaires, ils peuvent être à mi-bois (entaille, queue d’aronde…), à enfourchement, à tenon et mortaise, d’équerre… Pour allonger, on assemble à sifflet, à queue d’aronde, à faux tenon…


Par clouage

On cloue l’élément le moins épais sur le plus épais. La longueur du clou dépend de celle de la pièce la plus épaisse (le clou ne doit pas ressortir sous l’assemblage). Pour renforcer l’assemblage, plantez les clous de biais. Pour encore plus de solidité, collez les pièces de bois avant de les clouer. Enfoncez des clous sans tête au chasse-clou si vous voulez les dissimuler.




Par vissage

Pour maintenir deux pièces de bois ensemble, on utilise des vis à bois, plus courtes que l’épaisseur de l’assemblage. Pour ne pas éclater le bois, on perce des avant-trous dans la pièce du haut au diamètre des vis (pour enfoncer et ainsi dissimuler les têtes de vis, on fraise les entrées) et on prépare le trou dans la pièce du bas à l’aide d’une vrille (le diamètre de la vrille correspond au tiers du diamètre de la vis).
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Baignoire

Pas facile de prendre sa douche dans la baignoire sans éclabousser partout ! Un écran de baignoire (ou pare-douche) est plus hygiénique mais aussi plus esthétique qu’un rideau en plastique. Et pourquoi ne pas habiller la baignoire avec une « jupe » assortie aux couleurs de la salle de bains ?


Écran de baignoire

L’écran repose sur ou au-dessus du rebord de la baignoire, maintenu dans un profilé vissé dans le mur. Vous pouvez le choisir à porte coulissante, battante ou repliable « en accordéon » (selon le dégagement dont vous disposez). Certains permettent un rabattement au-dessus de la robinetterie. Pour être efficace, l’écran doit dépasser le pommeau de douche fixé au mur d’au moins 15 centimètres. Repérez l’emplacement du profilé sur le mur (à l’aplomb de la baignoire et à 3 centimètres en retrait du bord extérieur de la baignoire), contrôlez la verticalité et marquez les emplacements des trous de fixation. Avant de percer le carrelage, collez du ruban adhésif sur les repères (cela évite les éclats de faïence et le glissement du foret sur le carreau). Commencez le perçage à vitesse lente, puis augmentez la vitesse lorsque vous avez percé l’épaisseur du carreau. Vissez le profilé sur le mur, puis insérez l’écran pour marquer les perçages à effectuer sur le montant : posez l’écran à plat pour percer avec un foret à métaux (placez une cale en bois dessous). Installez l’écran dans le profilé et vissez. Réalisez un joint d’étanchéité de part et d’autre du profilé. Certains écrans ne nécessitent que deux équerres pour la fixation, une basse (à fixer d’abord) et une haute.




Habillage (ou « jupe »)

L’habillage est fixé sur une ossature en bois : des tasseaux (section de 40 millimètres) découpés aux dimensions de la baignoire et assemblés avec des équerres métalliques pour former un cadre (un par face visible). Les montants verticaux « soutiennent » la baignoire (on retire donc l’épaisseur des tasseaux pour calculer la longueur des montants horizontaux). Matérialisez les tasseaux sur les murs (tracez une ligne verticale à l’aplomb de la baignoire), puis faites un second tracé, le long duquel sera posé le tasseau, en retrait sous le rebord de la baignoire (ce retrait correspond à l’épaisseur du contreplaqué fixé sur l’ossature et à celle du revêtement de finition). Si la position de votre baignoire nécessite plusieurs cadres pour habiller les faces visibles, utilisez un fil à plomb pour marquer les repères au sol, à l’angle de la baignoire. Faites des avant-trous dans les tasseaux, percez les murs en vis-à-vis, chevillez et vissez aux murs. Fixez également le ou les cadres au sol. Assemblez les cadres à leur jonction pour consolider l’ossature. Placez le contreplaqué sur l’ossature : si l’habillage comporte plusieurs panneaux, terminez par le panneau de face pour masquer les chants. N’oubliez pas de découper une trappe de visite près de la robinetterie et du vidage (installez une charnière à piano et un aimant pour pouvoir la manipuler). Posez le revêtement de finition.
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